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„ _ distinction entre le» manifestant», ton» n'auront 
««un titre : calai d'ancien élire. Donc, trêve à tonte 
récrimination. » *°u«« considération po in tue ou antre, 
qui pourrait tenir à l'écart (rnel"uee camarade», ^n il n'v 
ait le 2 dé embre. ancune abstention, qae tous les c<enr» 
battent ce jour là à l'oniseon. po«r ..ftrir. à notre cher 
et regretté naitre. le tnout de notre gratitude. — Signé : 
Du groupe d'ancien» éleree. 

» N . B . — Le» adhésion» au banquet sertnt reçue» jas-
ou'an 30 nove:nhte indu». La souscrèttioa pour l'objet 
d'trt sera close le 25 novembre. à neuf heure». > 

LES RESULTATS D U N E ENQUETE. — Mardi soir 
e quatre heure», a été^dose à la mairie l'enquête tidminis-
trative ouverte au sujet de la demande formule,, pur M. 
Arthur Nya, à reflet d'établir une tuerie pour son u*'o.:e 
au Petit Lannoy. Aucune observmion ou opposition contre 
ce projet n'a été formulée. 

UN ACCIDENT DU TRAVAIL. — A la brasserie de 
MM. Leclereq frères, à l'Hemoempont, nn journalier, 
Pierre Lefèvre, «e trouvait monté sur une tmnoe lorsque 
pat méiranle il fit une chute. L'ouvrier se ressent de» dou
leurs internes. M. le docteer Coubronne croit à une inca
pacité de travail de huit jours, sauf complications. 

L Y S 
LES COURS D'ADULTES viennent d'être ouverts de 

nouveau à l'école de» ffarçons. Les conscrits sont particu
lièrement invités à v assister. Ces cours ont lieu les mardi.*, 
mercredi» et vendredis. 

W I L L E M S 
U N E TR1STK Su'KN'K DE FAMILLL. — Un journa

lier, Jean.Uaptiste Rémy. agi- de 40 an», avait umiuit 
diuvuiche aoir à un. bal sa tille Valérie, âgée do 16 ans. et. 
avant de la quitter, lui avait recommandé ùe venir à la 
•ortie du bal au cabaret du • Haut ». Vers onze heures, 
la jeune fille se rendit au cabaret indiqué ; nuis elle n'y 
i n f l p-uî son père, du moins d'après ce qu'etle a déclaré. 
Kilo rentra alors à la maison paternelle, au hameau de 
Mouscron. Il était environ minuit. Vers trois heures du 
»iutin, le père rentn, en état d'ivresse, et chercha que
relle à Valérie en lui re-o-ucUant de n'être ) M venue le 
retmnver. 11 la maltraita, et. «sisissant un coin- :u 3e 
b .uiher, i! chercha à l'atteindre, en déclarant qu'il_voulait 
lui conper le 'ou. B* femme * interposa, et l'empêcha de 
mettre à eTécntion »on projet, mais elle fut maltraitée à 
son tour. La jeune fille M réfuiria sons son lit et v resta 
blottie pour éviter la fureur de son i>ère.Pendant ce temps. 
on était allé chercher le garde Dépin»"- qui maintint Ke 
mv à vu» et le conduisit dan» la matinée de lundi chez 
M Te Maire. 

Celui H i i ill»»h» de 'e mettre en état d'arrestsfion et 
de le conduire à la gendarmera de Lann.iv. Mardi. Rémy 
a .'té diriré sur Lille par 'e trais de 1 h»nre 4 n pour é're 
mis a '<i disposition de M le Proeurcnr de la République. 
l'n.cT:: verbal onur voies de fait et menaces de mort a V-té 
rédigé a sa, char*e. 

L F E R S 
l i t u n i o n «lu 4 o n s c i l m u n i c i p a l . — 

L- CoiLseo luiui.ip.d s est leuui hier soir à sept heures, 
sou» la psé»«l»»nie du M. Louis Courier, Maire, eu .-es-su. 
nruiBUÛre de innniiilnui 

léojuit uréMiiU: MM. Tiuffaut, Ch. Fournie, Meu 
risse, Tricoii.. l'icuvet, Dapire, Duthoit. Pollet. Plnuvier, 

'Hespil , Constant, Lepers, iTiiatluin. Salwnbier, Le|iontre, 
Démolie. 

I.libuiuis vicinaux. — Entretien. — l,e Ootweil examine 
le r.tpp'-rt et le devis dresses par le «ervice vicinal pour 
l'eiiuetieii, de laOl i lHi.4 inclus, (les cbenSoi vicinaux 
01M1..L1.BS de l.l C .111.1,UOO. 

Lu l'i'psns* nnmirlh t tais s'élévtr» à environ 13"" Se., 
ni in» o rabais <)Ui sera consenti par l'eutrepreneur lors 
de là prochains uni llcation. Le Conseil sppruuve ie devis 
». 'e rapport prw itée a I» seule condition d. remplacer les 
pavés rie-16/18, ordir.titeiii» ni emp!< v. s, p. t- d'autre» de 
X3/9D, reax-ii d'après l'oxpérisnue étant supérieur» comme 
solidité- et, offrant plus de sécurité aux attelages. 

< niiun ...s très n'Kirtileîirs pour 1901. — l.e Conseil est 
ensuite appel» à drseser sa liste de ni\tsentatiou des cons-
•lii—il— répartiteurs de» cou, tibuliotu directes pour 1901. 
Il l-mote eoiuuic suift pour être soumise à l'apj>rohjtiou 
préfectorale: 

TitaViires résident» ; ÎTenti K ileaibier, Henri Darathe, 
Louis !"otivicr, Henri Meurisse Achille Deraiiic, Louis 
Bettrennieux. 

Titulaire» non résident»: Fremeaux Jules.à Boubaix; Du-
brnl'e Joseph, à Wsttreto» ; Edouard l'iouvier. « Tuuf-
flers . Paul S ilembier. à Lys. 

Suppléant» résidente: Deieux Jules, Quiotie Arthur, 
Diouov; ,1. II.. Mullinj Prosper. Lory Camille, et Del 
«roix Jules. 

• n V u t i non résidents Dclnssts J. TV. \ Wattrtln» : 
fiallni» Lonis, à Lvs ; lirai aval J. 1'., à Toiiffl.;••; : Eiienno 

.', Toufflers. 
T1*: rbtte liste. nu-',:ié H?; xnemhres sort nt élnminé» isar 

M. le IVi t""', le« autre:; foimeiont les coi is*:tire» répar-
titear» pour 1901. 

Liste élcc'oi-i'e. Non.in .lion dun détenue. — M.Louis 
IMonvier est uonimé niemlnc de la révision de la liste éiec. 
lorale pi>ur 1901. 

Ce travail seia f,.ii de concert i»vec M. le Maire et le 
délé•oie rt0 la liiiini.tration préfectoral*. 

Institut Pasteur. Subvention. — P — une lettre du 
8 novembre dernier, le Préfet du Nord, après avoir ie'né

es fonsidé-rables rendus par riustuut Pasteur. 
depuis sa rnation. sollicite pour cet ét.ililisucment l'in». 

au budget d'une subvention selon les 
• de la rrmmane. Le ( '•• 'il oiu-

BicipaJ * l'unan'imiti'. rt-onnaissant le bien-fondé de la 
dcuvuide, K ••" iHe favorablement et ilérMc '' 
à partir de 19C1, m i subvention uimnelle de 30 fîmes à 

• .'édH. — Une sommé, de 10 franc» 4" liu> ;N 
^l Vilré. px-iiisiitii'enr h T,eers. nV.yant pas été t-oti'liëe 
avant 'a. clôt tir» d» l'eTtrci'» 1B99. il r s Heu de lui voter 
an nouveau crédit de m^me valeur, le rrédi« primitif a r n t 
été annoté à fin d'evereire. Le Conseil fait dn i; à i ett» de 
mande. 

Dis.-.-.i's de \T le Pr.Vi.lent .'e la R.'pnblione au hm-
<ivot ,',., maires. - M. It M ire .1 or.. rrnn.iirsiTioe an 
Cons'il . de l'envoi o , r \ : ' , IV f-' d'un evei , 
•lis • proMoncé psr M l(> Président d» l:_d: '.,o|,'i,o.- an 
! | •«, s. .,"i a .-' l - / i h Paris le ?•? 
» .p f » m h~ |<y>M F,s fVnsfil » » n i d s , l ,h%;,\e de f i t . - PI"-I-
drevls .Tit eve-nt-irp p. de V f .ir» placer dans ',. «aile les 
délibé-ia. iotts du Conseil municipaT. 

In fnbriqno de 
G2430 - 17750 

Avant d'ei'hofor fos cadeaux, visiti 
marcoipiorio SOYEZ P r U K , à Lille 

rnULE/ î -VOUS ouelou;» bons 

latte, vos • .,i>:i i ? ..monts etc.. erc. Achetez les vol 
Tante Rosalie, prix l fr. 50, en vente à la lihi 
Jvurr al de. Ha tbtiix 

onseils pratianes sf 
; toi-
- de 
e du 
8516 

AU BERCEAU D'.MTC.KNT (voir aux annonoes). 

AVIS Al X RRA.S8EURS. — La librairie du Jnumal 
d' FloHbai* met eu vente des- feuilles de mise de feu. Texte 
nouveau 5233 

U . u N g a :n i ' : i s f r a i » , r n c d u B o l s , I C I , 

T 7 - , ? ' ^ V T ' r , 2 ? t 3 E : j C a O J S 

A C i K DE (' M RACE D'UN D O P A N I E R . - » l ' n 
er.ernl riuport. t m i t hier, bride pbatto», du rnvé 
«lo In Huilier* \ rs h place Bt-Liévin, ver. midi ot 
d .mi . Il était attelé « nn(. rc i turc de comm rce, i t 

ut le propriétaire. Des acci-
d . n t . étaient a ernindre à cet endroit cù «e troii'-r 
Pmtpnecf içn <la plusieurs routes très fréquenté, s. 
quand le préposé des domines, François Payen, qui 
i f trouvait d. service au poste de la place St-I.iév-n, 
uauta à la té l . du cheval, au mépris du danger, ot 
parvint à l'arrêter, aidé de sen collègue, Emile i'ro-s-
sart. I.e propriétaiie de l'attelage est M. I fatqact , 
înurclitind, d. nu urant rue d'Bstaing, cour Bonnet , 2 

CN MOKSTEUK HIEX MIS . — Nous aven, re
laté soin ce titra il y a une quinzaine de jour-, les 
exploits d'un escroc qui dans des magasins de la rue 
du Moulin, s'était fait livrer des aurchaadiaea , t 
avait -emprunté de l'argent. Une des victimes, Mme 
Alfred Franchoninio-Courchelle, mercière, aperçât 
hier le mon ii ur hi n mi-, passant dans la rue : prjs-
t. ment elle alla ebereber l i s gendarmes, et le mon-
Bit ur fut arrê té : c'est un tisserand, originaire d'Es-
taimpui'., Alphonse Mulier, demeurant à Roubajx, 
cour D . V ' o ère, 8, Mulier est de plus expulsé de 
France depuis 1898. 

L E S G Y M N A S T E S A L'ARMEE. — Par m i l e 
d une récente décision du ministre dv la guerre, une 
partie des engagements de trois ans,sera désormais ré
servée aux gymnaste , ; de sorte que les jeunvs gens 
pourvus de certaines capacités gyniniques pourront 
accomplir leurs trois anuées de service avant l'âge 
prescrit par la loi avec la faculté de choisir leur corps. 
L'impoTtance de cette faveur n'échappera à personne 
«• ('ans le but d'en faire profiter au plus grand nom
bre possible de ses adhérents, < La Gauloise > a dé
cidé de conformer son programme à celui des épreu
ves auxquelles seront soumis les jeunes gens qui vou
draient profiter des avantages de la mesure*prise par 
le ministre do la guerre. Ces épreuves comprennent 
trois parties : la marche, le t ir et la gymnastique. 

Le comité de c La Gauloise » engage donc les jeunes 
gens, qui désirorarsnt tirer parti de la décision mi
nistériel le, it venir s'inscrira an plus t ô t dans ves 
rangs. 

L'ALMANACH 
PU 

Journal de Roubaix 

IL EST PARU ! 
L e G r a n d A l m a n a c h I l l u s t r é d u « J o u r n a l d e 

R o u b a i x H e s t p a r u . * 
N o s l e c t e u r s p e u v e n t l e d e m a n d e r à l a L i b r a i 

r i e d u J O U R N A L D E R O U B A I X , à t o n * n o s 
p o r t e u r s e t c h e z l e s m a r c h a n d s d e j o u r n a u x . 

L e G r a n d / V l m s t i i a c l i I l l u s t r e s d u 
s . l « m r n u l d e R o u b a i x , 2 2 4 p a g e s d e t e x t e 
e t g r a v u r e s , e s t v e n d u : G O « J E V T I N E S . 

V o i c i l e s o m m a i r e d e c e t t e s u p e r b e p u b l i 
c a t i o n : 

TfxU 

P A R T I S < ; K \ I : « . \ L E 
Annuaire pour 1901 : 
Le» fêtes à souhaiter ; 
Fêtes patronales des Corpor

at ions d'Arts et Métiers ; 
Au Pied levé. : • 
Diocèse de C';unbrai ; 
F.vêques et Archevêques de 

Cambrai. 
D E T A R T E M E N T D U 

NOUD. — ISéniteurs, dé
putés, conseille i s généraux 
et d'arrondissements, orga-
ni.sar.on administrative, 
judiciaire, militaire). 

Foires .In N'ord et du Pas-
de-Calais. 

L I : S D E B U T ! WVV 
CONBCRIT (illustré) : 

La lettre du Gabier fraésisl; 
Loi sur les Accidents du Tra

vail ; 
Préséance ; 
Las Croix iKouvelie) : 
De l'origine des lettre» de 

l'Alphabat : 
Le mcntun des femmes : 
Carnet de la eaMnièr» : 
Récréations mathématiques : 
Au Piano (Ohastre). 
L'Catet les Soris (Pa.iqiiillcs 

du Hrouttcux) ; 
P I I I T I E 

L'année roubaisieiiiie e, 
tourqueniiiise. lEphéaiéri-
des illustrées) ; 

i i o u h a i v . — Vtm:ms:rati. n 
municipale maires de Kou 
baix depuis 1 .y0 : Bareaax 
de la Mairie • Services mu 
nuip-mx ; tl'.emin de fer ; 
Officiers nanis' é-i iels, 
N'.* s.iiiéiés : ICtriniers : 
Pestes t^rgrapne» et té--
lt'phnnes : POUCK : Ks 

La voix des fleurs. 
Les musiciens de la natuie 

(illustré) ; 
Documents tenus dan» cha

que Mairie à la disposition 
du oublie. 

R E N S E I G N E M E N T S UTI-
LKt Droit civil ; 

! I«i danse : 
Démonstration géométrique.; 

{Emplacements dis troupes de 
l'année active ; Un petit 

1 pn.blême : 
i Panséss et maximes : 
IPrière au Père Noël (Poésie); 
Belles étrennes f"Vouve'le) ; 
Petits conseils omtinues ; 
La Sorcellerie moderne. ( I * 

caractère d'après le visage, 
le rire, te cigare et les sou

liers) : 
Comment faut il lire ? 
Une lierre du livre d'honneur 
_ du Clersyé français : 

C-mment. faire des fleurs en 
il). . 

Le service militaire : 
Les m- nsjaies • 
Tali'eau 'les communes du 

Département du N T . 1 ; 
..Teiiv de mots, historiette», 
Ipsnafss. etc., etc. 

L O I \ L I Î 

COING larticle illustré) : 
Botisbeoque, Halluin. Lin 

se!!es. Ki>ncu. Neuville on-
Fctniai. lîondues, Muu-
vaux. Mirc.ien-Barœul ; 

LA VISITE DE Mgr LO-
R E V Z E L U , r.once spos-
toHnas au « Journal de 
Rnabail ». lAvec illustra
tion). 

L a a a t i y . — Annappo» 
.'Mwtaing, Ascq. Uaisieux. 

.Mrs- fouipicrs • ( K l i '• U i . i e n g ; 
CLES; lîeiis.igneuientsdi La Irsuieule de Fiers. (Avec 

illustration! ; 
Fiers, Forent, Onnon, Hem 

l.eers, Lys. Kailly. Tout-
fiers. Treesin, Willems. 
iici-'!•(.M-. — Tourr ii. 

Bailleal. Eslaimboura. Es 

WATTRELOR. C R O I X . 
VTAKQUEHAL 

LES PAROISSES D E ROU 
liAIX : EnseûtnemenU. 
Institutions ch.iritab'.ps : 

T«>iir<-«»i;:a:. - Adminis
tration manii ipile ; Ba
reaax i Hervice» niunici-
paax: l ' A K ' I s s i ' s HE 
TOl'RCOINd ; Rcnseizne 

t-tiinli'iurii. Estaimpuis. 
. Hériniies.l.a. rs-

Xi ri, Xé-ihin. Cbignies. 
Paca. 'rcmpleuve, S,i-it-
I éa-ev. Wsrcoiaig : 
nrtrai ; 

inents divers. — LKH MoaseroB, Dotteniss , Her-
PUMPIER8 DE TOI 11 seaux. Laawe, Luingne. 

I . i : s I L L I S T R V r i O X S 

PtiRTRAlTS ; Mi 
évequ» de Pélua : il ai i 
Aieansae, p^uiLie roulx-i 
MOU ; M|tr Lelji..iic ; M. '..' 
chaiioiua Dîna, »npérie»r 
ou l ollàfta de al ireq , M. 
Kug.-i.e M'itc, dépatt d» 
Roubaix - Wattreio» ; M-, 
Tbéodor» UarisUa ; M. le ) 
chaiieina HuiiL.iUi; M. le 
chanoiue Ou ilx; M. Henri 
Uattsaa, président .ie la, 
Ci.inile 1; Lrmouis ; M. 
Kosrol, directenr de la 
Grande- Harmonie ; M. i 
Jules Pie»vaux. chef de lai 
« Roubajsiei'lie .. : M. Ju-; 
les \ roiiiali.iïitf de l'« \n-
cienne •; NLfĉ aJ»dr»i»,cbain 
pion .Su monde • M. Ous 
tave Dron. maire de Tour 
coing; M. Masnuilicr. ca-
pitaine-coiumaiidant, : M. | 
Meurillon.sous lieutenant : ' 
caserne des Sapeur»-P<'m-

yiers, de ToarcoinB : M. j 
nie» Wattesaw: Mgr Lo- | 

renxelli, nonce an 

M. a 
député de P- "h 
«mv: La T ' r a c l e d» 
Fiers : le P. Jule» I!avart. 
d'Ilem.nia'sacri- eu Chine. 

SCENES LOCALKH: Un 
bureau de vole à Roubaix: 
Une revue ,ie gendarmerie 
au parc B rbieux, à !!• n 
baii : 2 illustration» ,l'i-
près plintographie : Les 
brigades à cheval, les hri-
L'.i-les à pied : Les Pom
piers de Tour -.in- .̂ 7 illns-
t rations d'après photo-

'graphie: Escalade de bal
con». Du premier on se 
cond étuie. Un saavetac» 
à la corde. Manteurre de 
la grande échelle i cou 
lisse». Une niimite snrèa 
1°alarme. Orotipe de» nom-
niera casernes et le ! 

leur: Mme t'ennel, la tri
saïeule de Fie.s, entourée 
;!e trente-cinq enfants et 
pe:it> enfant.--, stc. 

MOMTMENTS HoasiM 
Haibielix.ù Roubaix; Nou-
v-au lio'-her de l'église de 
VYisquch.il; Kowl de Ville 
de Tourcoing ; Monument 
romménioratif de la ba-
taills de Tourcomg: Mena-
ruent patriotique d'Asi-q: 
Monument patriotique de 
I.vs ; ( athédrale de Tour-
ii,.i: Vingt-trois vues .le. 
l'Exposition Universelle de 
1930. etc., etc. 

GRAVURES COMIQUES. 
ORIGINALES ET AU-
Tl.ES ; Un jeu Chinois; 
I n nionuîi.ent d'oubli : 
His'oites m » paroles; 
Pour exercer la pdience 
des lecteur» Ideax I ibrrin-
llies it,. -Ittsy ; Le concert 
les venes : L'art militaire 

au théâtre: Li Hung-
I lang, d'jpiès une cari-
i ature ; Les faits divers 
illiisiré, ; An Piann 4 
illustrations: Les débats 
d'un conscrit, 20 dessins 
charge ; Jeu d ombres (3 
planches variés»); Les mu-

j sieiens de la nature <?A 
clichés de musiqa» et d'il-
Insîration»] : Une séance 

I de lutte en huit table MIT : 
t T,e dévetopptsnejK du 

pi and'père : Cne rares 
originale : Una tr.m-f r-
inatton mn»icale :' I *s 
fleurs en panier. 16 illns-
tr-.tions: ITn reoentir de 

I piermt, drame en doure 
* h1 ij \ : Les Tneonvé-

i nients de la srvmr-istiqtie 
en chambre : Le Réveil du 
gran^'oMe • Nombreuses 

! ae-ualit.'.s illustrées, etc., 
officiers : La visi'e du fac- | etc.. etc. 

1 la )..."• G7. Urt I i eondUiom dn C o n c o u r s 
Pkotosrraablque de l'Aima Hoc* « 5 0 francs 
do pria,. 

«!!?0"sO"3c£C3 O ï 3KT C * 
Ln onnuiitss pou r .'L.VSNAI. ne IIOSBAU lO'il r»f i i l l t 

.- au bureau du jo-.irmil. 78, me .Valioaulf; » 
"i". ïiVrji'ris H'.illrrtiu-. 30. rut Aats4-jMen») 

\ P R O P O S D E S V I L U B 8 DKCORaîKS. — LES 
ARMOlRlJff l DK TOURCOING. — l ' N E l ' A G È 
D ' U I 8 T 0 1 K £ LOCALE. — On sait que les arasoirMS 
de notre ville sont « ilMigi-ut à la croix de sabkt, <îiar-
gée de cinq l . c a n , d'or». Elles lui furent données le 
H juin. la'. -1 par Oo--uin Du Qvsnaw; e t sa t.-mme, 
Yolande de Mortagne, dame de Tourcoing, et préeieu-
sensetr) t ous . rvc i s iusqa'h la l lévolut ion de 1 • 81). 

Après la tourmente révolutionnaire, Tourcoing se 
servit d'abord, dans ses actes officiels, des armes de 
l 'Empli . , puis, 'iiiis la Restauration, de celles de 
L o u i s * X V l l l qui se composaient de trois neufs de 
lvs, entourées du collier et de la croix de l'Ordre 
du Saint-E-prit . 

Une ordonnance du 2'1 septembre 1811 autorisa 
1>, villes à reprendre leurs anciennes armoiries, 
mais te ne fut qu'en 182,'t que Tourcoing profita de 
cette autorisation. En effet, pu mois d'avril de ce t te 
nnnée, M. Destombes-Koussel, alors rr.aire de Tour-
coing, écrivait à M. IThsairr vérificateur des ar-
moirie- de r'rauro pour lui demander quelles étaient 
nos anciennes armoiries. Le 15 juin, ce dernier ré
pondait qu'elle- portaient d'argent à la croix de sa
ble chargée de cinq besans d'or. Le 30, M. lo Maire 
communiquait cet te réponse à M. le Préfet du Nord 
et quelques jours plus tard il obtenait , pour Tour
coing, l'autorisation do reprendre son ancien blason. 

A la suite de cet te autorisation, le Conseil munici
pal prenait, sur l'initiative do M. Destombes-Rous
sel , la délibération suivante : 

« Vu la lettre de-M. le Maire de Tourcoing du 30 juin 
1852 par lanuelle il informe M. le Préfet quHl a écrit, il 
v a environ trois mois, à M. Dhozier, vérificateur de» 
armoiries de France, près la Commission du Rceau pour 
lui demander les armoiries de cette ville ; que le 15 juin, 
ledit M. Dhozier lui répondit que M. Belliard référen

daire dn Sceau, se chargerait volontiers d'obtenir de la 
Commission du Sceau l'autorisation nécessaire, mais 

Su'une délibération du Conseil municipal ainsi que l'avis 
e M le Préfet devraient loi être transmis auparavant-. 

» Vu l'extrait de l'armoriai général première partie 
de la généralité des Flandres, nage 361. article 2 où il 
est dit : « La Ville de Tourcoing dans la chitenen» d» 
m Lille porte d'argent à une croix de sable chargée de 
» cinq besans d'or » ; considérant qu'il ne peut résulter 
aucun inconvénient, de se servir des armoiries dont la 
ville se servait autrefois, qae ce» armoiries sont encore 
très chères aux habitants qni les verront renaître aveu 
satisfaction ; que la dépense nécessaire pour les obtenir 
serait très légère (172 francs! • émet ' vœu qs'il soit fait 
ie plus protnptement possible les démarches et dépenses 
nécessah-e» pour obtenir de se servir de» anciennes armoi
ries de la ville, et eue la dépense soit votée au prochain 
budget. » 

Cet te autorisation venait d'autant plus à propos 
que le Conseil avait voté la reconstruction de l'an-
cienno Mairie. Le pTcmior soin de M. Deverlez, 
l'architecte, fut de placer an fronton les armes de 
Tourcoing entourées du collier de l'ordre du Saint-
Esprit. Cette adjonction donna lieu à une erreur : 
elle fit croire à qeulques-uns que notre Cité avait 
été décorée pour faits de guerre. Il n'en étai t rien, 
comme on vient de le voir, et pourtant Tourcoingr 
n'aurait-il pas mérité d'être décoré comme tant d'au
tres villes P 

En effet, en moins d'un an, du 22 mai 1793 nu 18 
mai 1794, Tourcoing fut pris et repris huit fois par 
les armées ennemies, et il fut témoin de deux gran
des batailh-s et de trois grands combats, e t , chaque 
fois, le courage des Tourquennois fut à la hauteur de 
leur patriotisme. 

La première bataille eut lieu le 24 mai 1793 : el le 
dura quatorze freu|j»s, et lo général de Dampierre, 
le mémo qui, quelnum mois plus tard, devait trou
ver la mort au siège de Vtilenciennes, n'eut jamais 
réussi à chasser les Hollandais, si quelques habitants 
de la Ville ne s'étaient dévonés pour y introduire 
ses soldats à travers les haies et les jardins. Asstsi, 
quand les Hollandais revinrent lo 22 juin suivant, 
leur fureur était tel le qu'ils mirent la ville au pil
lage. Entin, lo 27 août, le gssnaral H o u l i a i d , après 
un combat de quelques heures, nu.is combat trè-- san
glant , reprenait Tourcoing et en chassait de nou-
voru les ennemis. Mais quinze .jours pin' tard, sous 
la conduite de Gewsàn, général allemand à la solde 
de la Hollande, ils rev. liaient pour la troisième fois 
et , peur la troisième fois, le 13 septembre, la Resterai 
Houcliard. aprè- d. uv. jours de ccuiliat, Isa eheseait 
encore do Tourcoing, non s M s leur avoir tué ou bles
sé plus de 4.000 honinii -. 

L'année 'tiivante, le 2H avril, pendant la bataille 
de Mn.'sornn, qui s'étendait du Ri?quou--Tout à la 
Varlièr". Tourcoing était o< eupe par les réserves de 
l'armée française et recevait tous ses blessé- (par
mi eux lui officier upérieur qui y m e m u t et y Tut 
enterré,-. 

Kn'in, le IR mai 1701, eut lieu dan; nos rtr.'sv la 
célèbre bataille de Tcurceino- qui fit échouer le fa-
ni .nx plan de l ' . - t m c t i o n conçu par Mrrh, le grund 
str.ité ...is.e autrichien et qui sauva la France de la 
SU essuie coalition, consens Lille l'avait sauvée de la 
• r e l i s » n , en 1702. Au'si . la Convention déclara que 
T n u n c i o g avait bien mérité de la Patrie et décida 
ou" tes nertes t;!i ,.^ par l'o;cupation ennemie wraiont 
à la cliarg. de la nati. n. Or. ors pertes -'élevaient 
à plus ;le 600.000 francs. La Municipalité les ré. la
ma vainement, jamais el le ne put rien obtenir e l 
Toerrcoing fut longtemps à s6 relever de ses rui
ne». 

Il n'est pus inotile peut-être de rappeler cet t - p-i-
.., I -- -île i t r,ui>qne le couvernen;..:-it vient de décorer 

le: villes île Lille et de valrneionne», pourquoi n'é-
lèveri-inv.noii- pus la voiv M faveur dp notre Cité 
lient 1rs habitants ont enbi avec un patriotique con-
r»7e toutes les souffrances de cet te terrible époqae 
de l'inv.i'ion ? 

L E S C O N F E R E N C n * D E X T E N S I O N U N I V E R 
S I T A I R E . — Toutes •ses personnes — et elles vont 
nombicti os — qui ont suivi, il y a deux au- , à Tcur-
eoflsg les cours-conférencea d'exteusion universitaire 
ont gardé le meilleur souvenir de ces attrayantes e t 
instructives cotnerics faites par d'éminents profes-
euis des Facettés catholique^. Aussi spprendront-

.11,- avec la p l i s vive satisfaction an'oae nouvelle 
conférences sera donnée cette srusée, à la 

sall< Je la plaoe Lever rie», dès le commencement <*») 
uici prochain. An '.urplos, voici le prqgrsstinsc : 

Vendredi 7 déceeabre. — Lo dernier jour du sscond eni-
jiiie. le premier jour de la troisième République, par M. le 

Itésplats, pretsissai à la t.icult. ds -M, • 
ni 1 ! décembre. — L'iSaaca .j ;i dans la fusùHe, 

par M. Kotlie, professenr à t'a îacuité de Uroit. 
ii 21 décembre. - La Fr. ,: e religieuse au 10m-

rieacement da dix-neaviems riecle, D«r M. le chanoine 
Salembier, professear à la fsrnlté de Théoiojrie, 

Vendredi 11 janvier. — l a éveqa» patriote Mgr Du-
noat'de» Loges, svëqaa Je MeL;-, par M. lo vice -recteur, 
ehaaoins H, I > i 1 i- . 

Vendredi 18 janvier. — Comment on L'iiéri! la uiVieu-
Î-. -. par M. le doctear Lemière, psofesi eur à la faculté de 
htéderine. 

\"uo hc M 25 janvier. — Le fornm romain et ïos nonvel^es 
rtes, par M. l'abbé' Rambare, profensenr à b Fa

culté des Lettres. 
Vendredi 1er février. —Fol et libre pensée à propos ds 

l'Indcv, par M. le chanoins CJuiilict. JT. fe-.-a.ur à 
culte de Théologie. 

Vapilredi 8 février. — L'organisai h » du travail dans 
IOM Ouvroirs, par M. Fleurquin, avocat à la Cour d'appel 
•S l'atis. 

Vendredi 15 février. — L'Enqvête naiiesoentslrs sar la 
ignemsnl secondaire, par M. le baran 

Alexandre CavroU, maître de conférences*la Faculté- de 
Droit. 

Vendredi 92 février. — La jeunesse de Nec-mann, par 
M l'abbé llinmet. afpregé île I Universit*. 

Tuâtes ces conférences aaseest lie" le vendredi n huit 
lu ares un 4U.irt |irécises du soir. Les dames 3- sont invi
tées. 

L ( (TEL D E LA B A N Q U E DK F R A N C E . —La 
eoststractioa qu'a élevée la Rinque de Franco au pan 
rouis-'- des ru - Kaidlierbe et Carnot, vient d'être ter
minée en oe qui concerne au. moins le gros oeuvre. Un 
drap au a été planté au faite. Il s'agit, comme on sait, 
d'un motif d'ornementation destiné à inas.,i;rr l'an 

lions latéraux de façon à donner à l'ensemble 
de l édifice un rspect monum ntnl. Bien qtw 
tes soient cnVin à l'état presque brut et que le rac-
eordcmeiit à la (rrille de clôture ne soit pas effretué, 
en peut juger que. l'effet visé sera at te int . De stvje 
sobre, n'excluant pas l'élégance, et de lignes architiec-
t'.ira', très put, -, cette espèce de vasie panneau fait 
de brique» et de pierre comiilètera très avantageswe 
111 nt l'ensemble des constructions. 

SUCCES D l N" Ti l l 'RQUF.NNt 13 A U CON-
COURS I N T E R N A T I O N A L D E S T A I L L E I Î R 8 A 
I'.-Vl!ls!. lui)!!. _ hi. Adolphe Macs fils, rue de Tour
nai 71 . vie.it d'obtenir une médaille d'argent en Ire 
catégorie. H avait déjà reçu une médaille d'.rgent 
on _' - il égorie au concours international de Paris 1»08 

LA V I S I T E D U LAIT. — L'osTioe sanitaire a fait 
pré lever dans six q u a r t i e r s différents de la ville six 
échantillons de lait qui ont été soumis à l'analvse au 
laboratoire muui<-i"al. Trois de ce» laits étaient fal-
stfiés, lonferni.uit, l'un d'eux en partiouli r, une pro
portion d'eau rnasidernble et une quantité de beurre 
beaucoup trop faible. 

T>.»s mesures sévères ont é té ordonnées pour r, n i éder 
désormais à cette déplorable fraude. 

U N DOIGT 9 E C T I O N N R P A R D E S F I L S D E 
U A I N E . — Un ouvrier laveur a été victime d'un acci
dent assez bi7arre. Henri Destomb"s, : , insi se nomme 
cet ouvrier qui travail le chez MM. Emile Loplat et 
fils, filatours de laines, rue Du gu a y-Trou in, était oc-
cuné à laver des éeheveaux de laine quand le doigt 
annulaire do la main droite s'est pris dans les fiis. de 
cet failli ISI» La torsion a été tel lement violente que 
l 'extrémité du doigt a été sectionnée. M. le docteur 
Debu'hy , appelé à donner ses soins, a dû pratiquer 
la désarticulation de la troisième phalange. La guéri-
son nécessiter» un traitement d'environ trois semai
nes . 

L'almanach du Journal de Roubaix est paru 
L E S ACCIDENTS D U T R A V A I L . — Pierre Lagae, 

36 ans, manœuvre ches M. Jules Bourgois, entrepre
neur, rue de la Croix-Rouge, a fait une chute dans la 
cour de l'établissement et s'est fait une entorse au 
poignet gauc-he. M. le docteur Duquennoy lui a pres
crit un repos d'une huitaine de jours. 

— A la fabrique de MM. Mat bon e t Duhrulle, bou
levard Gsmbet ta , Victor Hoe l , tisserand, a été at-

la Fa 

te int au genou droit par une navet te qui a sauté de 
son métier. M .le docteur Dispa a constaté une con
tusion de- Is partie externe, n résulte de l'accident dix 
jours d'incapacité d e travail . 

— En poussant une pièce f ur un cylindre, Edouard 
Mangin, apprêteur occupé ches MM. Valentin Rous
sel e t fils, fabricants, plaoe Thiers, s'est fait prendre 
l'index gauche. M. le docteur Vanneufville a constat* 
une incapacité .de travail de dix jours. 

L E S C O N T R A V E N T I O N S . — Pour avoir donné 
nn» allure trop rapide à son automobile, M. Paul 
Delsart , mécanicien, rue Soufflot, s'est vu dresser 
procès-verbal. 

-L- Pour M. Henri F . . . c'est un embarras de la 
voie publique e t le défaut d'éclairage de sa vo i ture* 
qui lui a valu u n procès-verbal. 

— Une contravention pour ivTesse.^publique a é té 
dresisée à Albert V . . . e t pour violences à Emi le V . . . 

L E S AHRW8TATIONS E N V E R T U D E .1CGE-
M E N T 8 . — La gendarmerie a conduit à Li l le H i p -
polyte Prudence dont nous avons annoncé l'arrestation. 

D prétendait avoir pur"» s a peine d'un mois de pri
son peur mendicité. Son allégation a été reconnue 
fausse. 

L E S A R R I V A G E S A U X H A L L E S . — I l est ar
rivé mercredi 100 huîtres, marée 200 kilos, harengs 
800, pommes 80, poires 175, oignons 100, carottes 
500, pommes d e terre 450, légumes divers Î5 paniers, 
faisans 2, lapins 6. 

A LA F R O N T I E R E . — Sept condamnés libérés ont 
é té conduits mardi dans l'après-midi ù la frontière. 

A R R E S T A T I O N D ' U N E V A G A B O N D E . — Une 
femme de 50 ans. Marie-Lucie Prévôt , déjà condamnée 
pour vol, a é té de nouveau arrêtée pour vaeabonda^e. 

L E S E P A V E S . — Une valise contenant des vê
tements a é té t iouvée dimanche dernier vers 11 heu
res du soir rue do Tournai nar M. Arthur Telle, co
cher rue du Clocher, qui la t ient à la disposition de 
son propriétaire. 

— Un porte-monnaie a é té trouvé rue de Flhdise 
par Madeleine Quinet, âgée de 9 ans, qui 1/a dcoosé 
au bureau de police. 

A V E C L ' H I V E R revient surtout l'occasion des 
achats. C'est d abord. In nécessité qui y pousse, car 
•! faut bien se vêt ir , et les accessoire* de to i le t te , 
sans être superflus, sont plus nombreux qu'en tout 
autre saison ; c'est ati-si la satisfaction d'être agréa
ble à autrui ; n'est-ce pas, en effet, une époque où 
s'accumulent pour ainsi dire 1rs fêtes patronales, 
Sainte-Cécile, Sainte-Catherine, Saint-Eloi , Saint-
Nicolas P 

Pour parer à toutes ces éventual i tés , les (lient se 
prrssi nt dans le magnifique niaga-in « A la Pensée ». 
o m . r t , il y a quelques vingt ans déjà, rue Saint-
Jaeqne*, n° 43. C e t que les acheteur'; ' arent qu'.'s 
pourront s'y pic-evtrer les article- les plus variés dans 
le quoi, le bon goût ot l'excellente qualité ue le cè
dent qu'au ben marché : articles de bonneterie et de 
ganterie, trous-, aux. layettes , bl lgel ie pour daine-, 
chemises sur ine-tire, cols, manchettes , cravates rie ta 
dernière nouveauté, fantaisies à offrir ans jeunes til
le-:, telle* que serviettes, ncouds, plastron», tours rie 
cou, boas, plumes, e t c . Tout , on un mot, s'y trouve, 
et nous allions oublier les parfums de la calibre inar
que Lubin. Voilà, c e r t e s do quoi contenter les plus 
difficiles, mais voilà aussi ce qui justiiio la vogue 
dent jouit le magasin < X la Pensée ». 

L I N S 5 L L . E S 
Depuis trois uns le Conseil municipal de ce t te 

commune votait à l'entrée d* l'hiver un crédit de 1200 
baser* pour venir en aide aux enfants les plus né-
ccs-iteux. La répartition s'effectuait d e l à manière 
su ivante : Tous Us inst i tuteurs officiels ou libres 
étaient invités à fournir la liste de louis élèves dont 
les parents é ta ient indigents. On remettait alors a 
chaque farnille un bon dont l'importance variait sui
vant les charges du ménage, et au moyen etc ce bon, 
les indigents choisi-saiont 0I107. l'adjudicataire de la 
fourniture de chaussures, tricots , etc . e tc . , les ob
jets qui leur étaient U plus indispensables. 

Cett . année encore, le crédit de 1200 francs avait 
été inscrit nu budget additionnel ; mais, la prél'eeture 
l'a rayé d'un *cul trait do plume-, alors que. clans 
d'autres communes le crédit a été maintenu. Pour
quoi t Est-ce parce qsva LJtmellsa on t'est toujours at
taché à faire une équitable répartition des deniers 
ecmmuiiaiix dl ilsnaa à venir en aide aux infortunés, 
tout en laissant les r.ères de famille alssûvlIBseslt li
bres de placer leurs enfants à toi le: écoles qui leur 
convenaient ? 

L I N S E I . L E S 
RI'.UVION" OU COKHEIL MUKICTPAL. —Vendredi 

prochain, à 5 heures, le Conseil niuiiii ipal de Liusclles s« 
réunira à la mairie pssjr s i session ordinaire de novembre. 

U N VOL AUDACIEUX. — Dans la soirée de lundi, 
vers six heures, un vol oui dénote «ne audace peu esas-
n.uuc. a été connais :m.liamem de la Vignette. Des malfai-
teuis, au nombre de deux, croit on. 'e sont introduit» «près 
avoir brisé un caireau de vitie dans la démené de M. 
Théophile Dacavetle. ouvrier papetier et se sont retirés 
emportant un c l l r c appartenant à 11 belles : m de M. Oe-
cavellle. Celui c «'aperçai da vol dont il avait é-ié viciime 
vers se.pt heures, en rentrant de s- n travail. 

Le coffre s été- îeivoiivé- dans un champ appartenant à 
M. Jules Dathoât. cultivateur; il avait été- défoncé cl l u 
v*:c-ne'its qu'il contenait éparpillé» »ar le sol : nue sasnsns 
de 57 f'-aiics uni s'y trouvait caché» a_ét-' emportés nar les 
malfaiteurs. Vue enquête est enverte. 

M O U V A D X 
LA RETRAIT!-. DES MERES CHRETIENNES. r 

La retraite des mères chrétiennes qui est pivchée en l e 
glise St (îermain, est très suivie. Les sermons et instrac-
tions sont prononcé» par M. l'abbé I*»aata«s, mission
naire diocésain. Aujourd'hui meure li. la messe sera célé
bra» à 8 hei»)es ei demie et le salin, à 3 heuies. Jeudi, 
messe à 8 heures et demie. 

Vendredi matin la utesse de communion aura lieu à six 
heures <>• demie et non six heures, comme il a été dit pré
cédemment. 

1-OL'R L'ŒUVRE TlV, L'HOSPICE — Une qu.-te faite 
à une partie de cartes donnée chez M. Ju'es Desi-ou•--»aux, 
a produit la somme de trois francs. sssnsnS nui • été affec
tée à 1'.ouvre de l'hospice. , 

M A . R C Q - E N - B A R C E U L 
LA SOCIETE MUNICIPAL!» DE GYMNASTIQUE 

ET D'ARMES » LA RENAISSANCE », de Marcq-en-
Haru'ul, a donné dimanche siern.er dans son local, la l i e 
annuelle à ses membies bot» cures. M. Sci.ve Lover, prési
dent, dans une c u i t e improvisation, a rends compte de» 
succès rei.'.portc par la • ,ié;é c! renier,:,'- M. Wachmar, 
vite-président de l'Union des Sociétés de iryronastiqiie de 
France, d'avoir bien voulu accepter la présidence de cetfe 
feto. M. Washsnar prend ensuite la pwrole. il rappelle le 
souvenir des fondateurs de la société, puis dans une char
mante ca"userie, montre aux sociétaires le but noble qu'ils 
poursuivent. 11 trouve dans se» .sentiments de patriote, de 
(ils d'Alsacien, de nobles ifarolea et termine en souhaitant 
de voir bientét ss fonder fEcols civile de gymnastique dont 
il est l'un des promoteurs. 

Tour à tour, ensuite, les n-vronastes exercent leurs exer
cices interrompus par de- Morceau de musiques brillam
ment exécuté:, par l-> soi été- .'.os « Amis R.uies .. et I» 
Société- des Troni'ie'ics. qui ont bien voulu prêter leur 
roocouT-s à cette fête, el par des assauts d'armes où MM 
Herpin. professeur de la société- : Prouvost. prévôt et leurs 
élèves, montrent combien ce sport est en honneur dans la 
société. 

Cette fête où le i.nbiir n'a cessé d'aoplsadtr. a pranvé 
que la société . U K i s i i m e r » » de Marco en-liai,cul. 
aussi vii'lamment diriçréc mi'elle l'est par M. Alphonse 
Vanderbau-n-ele. lient en.ère un bon rang painu le socié
tés de l'arrondissement de Lille. 

LE RECRUTEMENT DE L'ARMEE. - La liste des 
jem.es gen» appelés à faire «artie de la classe 1900 com
prend actuellement soixante dix-sept nom». Toutefois, 
cette liste n'est pas déAniUvssneat «rretée, car. bien cui'un 
délai ait été- fisé. des jeunes gens .misai pouvoir icela 
mer leur inscription ju—p'au premier janvier. 

R O N C Q 
CONSEIL MUNICIPAL. — Le Conseil municipal «e 

réunira vendredi prochain 2ô courant à 6 heures du soir, 
en session ordinaire de novembre. — Voici l'ordre du jour 
de la réunion : 1. Nomination de délégué* pour la révision 
îles listes électorales : 2. Approbation do rmfrfr et cahiers 
des charges pour travaux et fournitures en 1901 : 3. Pro
position» pour la nomination des répartiteurs eu 1901 ; 4. 
Octroi. Abonnement des brasseurs pour 1901 : 5. Commu
nication de rapports de» commissions des finances et d'é
clairage public ; 6. Assistance médicale gratuite. Demande 
d'admission : 7. Vote de crédits et affaires diverses. 

LES CONSCRITS DE LA CLASSE 1SJ0. — D'sprès 
les inscriptions reçues jusqu'à ce jour an Secrétariat de la 
Mairie, la commune de Roncq compte cinquante-six cons
crits pour U classe 1900. 

- H A L L U I N 
LA SOCIETE DE GYMNASTIQUE ET D'ARMES 

L'« HALLUINOISE », a décidé de prendre part aux 
fêtes qui auront lieu à Ijlle dimanche prochain. A cette 
occasion 1» commission rappelje que la présence des socié
taires est indispensable i la répétition de jeudi 22 courant. 

B O N D U E S 
REUNION DE COMMISSIONS. — Les commission* 

municipale» des nuances et des travaux se réuniront i ht 
mairie, vendredi prochain, à 6 heures. 

LA FIEVRE APHTEUSE. — Plusieurs cas de fièvre 
aphteuse viennent d'être constatés dans deux importante» 
ferme» de la commune Les mesures préventives sont prises 
en vue d'enrayer le terrible fléau. 

B O U S B E C Q U E 
U N E AGRESSION. — rjn jeune garçon de quinse ans, 

du nom de Oelcroix. demeurant à Bousbecoue, et travail
lant clies M. Beulque, constructeur à Tourcoing se ren
dant a son travail mardi matin, a été asaaiUi vers 6 heures, 
entre le .Laboureur et le Cheval Blanc, an hassesn des 
Bois, par deux individus qui le rouereot de coup» : pendant 
one l'un des malfaiteurs maintenait le jeune aawjoiT par le» 
deux bras, l'autre le fouillait et lui prenait son porte-
monnaie, contenant une certaine somme d'argent. lie jeune 
Delcvoix a déposé une plainte. 

U N I V E R S I T E C A T H O L I Q U E . — Conférence Bor-
ryer. — La première réunion de la conférenco Ber-
ryer a eu lieu lundi. Il a é té précédé aux élections 
qui ont donné les résultats suivants: 

Président, M. Bigenwald; 1er j u g e t itulaire, M. 
Poissonnier; 2e juare t i tulaire , M. Dassonville: 1er 
jii'ie suppléant, M. Deleourt; 9e, juge suppléant , 
M. Delattre , procureur, M. Romlbault, subst i tut , 
M. Baux; secrétaire, M. Ibled. 

La Faculté catholique de théologie de Lil le avait 
reçu, vendredi dernier en la personne de M. l'abbé 
Dnbois. son treizième docteur: el le a vu se présenter 
devant oljf. aujourd'hui son dix-huitième licencié. 
, . . " • , . l a b ? » _G«,rKe« LetclUer, vicaire à Amiens , 

d e i a Urenoie os-lettres, a voulu devenir licencié en 
théologie et .1 a présenté lundi les cinq thèses que la 
l 'acuité exige. n M 

Facul té des l e t t r e s : M. l'abbé Dufour d'Arrts, 
vient d'otro reçu licencié es-lettres devant la faculté 
de Nancy avec mention honorable. 

L ' U N I V E R S I T E P O P U L A I R E . — N 0 u , avons dit 
que les radicaux-socialistes de Lille, sous le nom d' • U-
niversité populaire »', venaient de constituer un véri
table comité do piopagande par la voie do la confé
rence. 

Le • Progrès » ot le • Réveil » nous apportent la lis
t e du comité de direction de ce t te entreprise, et la lec
ture seule des noms qui la composent montrera quo 
les tendances de la susdite 1 Université • sont bieu 
conformes à ce que nous disions. Voici cet te liste., qui 
e.-t instructive: 

MM. Dcbicrre,- adjoint à l'instruction publique; 
Lelon, président de la Fédération des synlic.'.ts; Ar-
riaillon, professeur à la faculté des lettres; Wt lhnff, 
r.v voiir municipal: Delnlé, jn're' d'instru-tien; Mlle 
Dtorardin, directTire rie l'école primaire 'upôri.uro; 
B-rtrancl, directeur de l'école pratique d' in'ostc: -, 
Pcroer, et Brisi , professeurs an lycée; P é r i t , vi: -
président de l'Union française rie la Jeunes-e; Bo-
onur fils, Marinier, de l'Institut Pasteur; Cliqii' n n o i -
Pâquo. 

Dufour, professeur à la faculté ries lettres; Cavro, 
étudiant eu médecine; Ghe.=quièie, adjoint nu maire; 
Sam-on, secrétaire des coopératives; DelpUnque. bi
bliothécaire d e l à viïîc: Dautrirlie, surveillant (rendrai 
du h . é . Kaidlierbe; Bour, Desmettre , B o n l m et 
Gocroiii-. de» 'yndicats; Armand Bée, profe- ur a 
l'Union française de la J. unosso; docteur Dc-tn-tis, 
Wcrouin, avocat; Dubus , ancien directeur d? l é le 
l lol l in; Paul Assoirnion, secrétaire général plu «Pro
grès du Nord»; Lamaro, adin nistr.iteur du » Réveil 
du Nord»; Boone, ehimi t e . 

Le «Progrès du Nord» n joute que la céro jonio 
d'inaii'r.uiation de l'Université populaire sera | 
par M. Gabriel Séail lrs, profos-cur à la Sorbann••, 
qui fera une 0, nféien 0 sur le but et l'utilité de l'I'-
niviirsité populaire. 

FACULTE DE DROIT DK LILLE. — Session de 
novembre 1900. — d i t été reçus aux examens ssùvAnti • 
Doctorat es sciences iuridioues : 1er examen. M. Frémi 
court: 2e examen, M. Cornée. — Doctcat j * si Isa»«1 
pslltlui'll : 1er examen. M M Ksp-o;ne et Nul OtH 
obtenu le diplémie de licencié en dron : MM, Gsrrigoax, 
rlo"s'iuaiiis. Flutin, I^evin, Miilaod. Sénés liai, v'sanvs-
bcighe, Verfaaeghsx — 'lut élé tidmis ;'t la 1rs poitic de 
l'examen de lieenee : MM. Clerc. Tillier. — Ont Hé almis 
à la 2e partie le l'examen de licea e : MM. Clément. Lot -.s 
Nicolle. RaouTi-Deslonehiunns. — Ont obtenu le din •'.-
nie de bachelier en dr< il : MM. Asasabem ssssas Colin. 
Julien Nieollf. Dlmi. Paul Prévost, Sandrard. \ 
— Ont été' admis à la 2e partie du ?e evauien du b u . a -
hi.'iéat : MM. Rienaimé. Janvier. — Ont été admis au* 
1er examen de biecaî.iuréa' : MM Roivin. de Bri-;, E l -
m>nil Cambier.. Cloet. Dautricourt. D o u a r s l 'emnc 
nnes. Dûment, .le.ni, Mnasmll, Paquet. Knsjst Pi ,<-•-. 
Max Vaooorbeil. — Ont obtenu le eerlin-at de eapeeité : 
MM Baibsdanx, Fernsnd Csmbier, Cottignies, Gaillard, 
1 tsabert, Lerov. Merton W.i.o^ne. — Son' raens défi-
nitivemenl : l ho si., ne. l i e ' artic : ATM Hiben. l-atobil-
Bntte, Leeonte. (leoiges Ledn.' las e-t liieni Lefebvre -̂ u-
seph, Leira, Macanrne, Nicais* !<• Sergeanl d 
coins, r -'te. Petit. Pra.'cls. Rieli.-rl, Kicnnier. Bai, De 
Wti '-••• Tlesy. MartiK'nv. Merlin, Motte. Pascal, Pla
te'. Plonvier. Carré-, 

B A C C A L A U R E A T S , — Boni reçus définit ;v. m..v-t:~ 
Classique (Ire partiel. — MM. >Lnot, JeaTvrncau, 

de Lamaro. Lé iorecu . Legrand, ssees bien; L.ncilin, 
Leroy, Lbeureux, Losuillet, T.ottl.é. Mo- I. 

NECROLOGIE. — On annon ,- la m o t Se M. 
Alexandre Cour-son do la Vil leneuve, m - i n ro ov. ur 
de» finance», décédé subiUsaent à Paris. Ls d é f a t 
était 1'. n le du général C e a n o n da la Villetu uv, aai , 
pendant plo-ieurs années, commanda le 13c 1 
d'infanterie, h Lille. 

, .•»»- m 

¥.A l»ITî!t¥,f r iTV-
L.imniriie est l'internuMliaire le pins intelligent entre la 

,.'. le X'<;oaant, le Mmrtkmd, le t 7 « M f M f 
'."'/•. /."//-: reiujihice l'oiîre directe et s'impose à hum u 
it.nr<nun. 

TRIBUNAUX 
C O U R D'Aî?S!P!ÎS D U N C R D 

Audience du 20 novembre 
Présidence do M. Tellier, i imss f lh i . — Mbnsssats) 

public: M. de I*ajonkairo, sshVstilsU 
Ire air aire. — M Œ U R S A E R R E . — f l «saisis» I l 

sepli Tranchant, à -é de 24 an.,, né à Wandifnues, 
arrondiMcnvnt de D. u i i , extra i t ur de marne . u lit 
Wandigwiea, ,-L ac.u-o de s'être, U 21) naars IH00, 
sar lo territoir* de la commune d'Erré, l iv ié aux der
niers outrag. s sur la Blirsunin do Victorine lîoocjuet, 
âgée de 70 ans, feaasae de Nicolas Noé. 1), 
Mo Bavière. 

Frauçois Trar.chanf est acquitté . 

2e affaire. — F A U X , U S A G E D E F A U X ET * E' ' s 
D E C O N F I A N C E A V A L E . N C 1 E N N E S . — Fmi lo 
Iyoolcroq, âgé do 40 ans, né à Curgnies, é ta i t , depuis 
dasuw ans, chantre à l'église Notre-Dame à Valencwn-
n^s. A ces fonction-, il joignait c llo« ri'emplové de 
M. Albert Cartier, fabricant de batiste; il é t a t char
gé dans rotte maison de placer d^s marchandées 
et de toucher les sommes duos par les client». " 

Lcvlcrcq était dépensier et menait une vie irré-
gubore. Apres avoir dépensé la fortim.- mobiliôro 
q u n avait reçue de son père en donation, il s* mit 
il spéculer sur les tarvM et les alcools; ses opérations 
furent malheureuses et l'a menèrent à solliciter an* 
ouverture île crédit à la banque Piérard ntabill» et 
Vie. Son débit allant continuell imont en augmentant . 
les banquiers*exigèrent des garantie». Afin de le» 
satisfaire, il leur remit, an mois de juin 1SPX), une 
garantie solidaire de 15.000 francs, portant la sic 
turc de Clémence Brugero. sa femme, et , un peu plus 
tard, un tes tament olographe d e cotte dernière, aux 
termes duquel elle l'instituait son légataire universel. 

Mais les banquiers, qui avaient accepté ces pièce» 
comme réelles, les présentèrent en septembre à la fem
me l .e . lereq, qui déclara qu'elles n'émanaient pa* 
d'elle. I l s demandèrent à Leclereq de leur o o e n u i r , 
une hypothèque sur se* immeubles. Le jour même de 
ootto demande, I^eclercq prit la fuite. 

Pondant le cours de l'instruction, l'aocusé, qui avait 
été arrêté à Bruxelles , déclara (jue les pièces avaient 
bien été écrites par sa femme. I ne expertise en écri-

'"• n émanaient oas turc établit que non seulement clic 
de Mme Leclereq, mais encore qu'elles étaient l'oeu
vre de Hôlène Calonne, femme Quantil ly, sœur de la 
l'amie de Leclereq. Celle-ci d u t bùroiot reconnaî
tre la véri té e t ce n'est qu'en présence de ces aveux 
que Leclereq déclara qu il avait fait fabriquer n s r 
el le la garantie e t le tes tament e t qu'il en avait fait 

in, l ' instruction a cocore établi à la charge de 
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